
Exercice 2 
 La ville imaginaire

Chimeris

Ville portuaire située sur le littoral d’une mer méridionale, elle est parfaitement abritée par un 
amphithéâtre de collines.  La nuit, on distingue des milliers de petites lumières qui révèlent ainsi 
toute son étendue. Un climat tempéré la berce, ceci grâce à un soleil quasi permanent. Elle est le 
pôle d’une aire urbaine de 18’782 habitants,  qui sont appelés les Chimériens.  On leur donne 
localement le surnom d’illusionnistes, à cause de leur goût prononcé pour le bonheur de vivre.    

La particularité  de cette cité réside dans son intemporalité.  Une oscillation entre Babylone et 
Metropolis. Un savant mélange d’architecture incluant : colonnes corinthiennes, forums romains, 
jardins  suspendus,   immeubles  dans  le  plus  pur  style  art  déco,  tours  gigantesques  en  verre, 
coursives découvertes et fleuries, une liste non exhaustive reflétant le génie de la création des 
bâtisseurs  de  tout  temps.  Cela  s’applique  également  aux  êtres  qui  l’habitent.  Une  foule 
multicolore  où  toutes  les  modes  y  sont  représentées :  toges,  tuniques,  braies,  jeans,  robes, 
bermudas et combinaisons futuristes, c’est selon les occupations de chacun et de la température 
ambiante. 

La  science,  les  beaux-arts,  la  littérature  sont  primordiaux  dans  la  vie  de  chaque  Chimérien. 
L’éducation occupe une place prépondérante au sein de la société chimérique. Quelle que soit la 
profession choisie, médecin ou maçon, chaque citoyen a droit à la même instruction culturelle. La 
démocratie en place y met un point d’honneur. Les universités foisonnent, les bibliothèques sont 
connues universellement,  Chimeris  est  une référence en matière  de culture et  de technologie 
innovante. L’atmosphère de Chimeris est pur et la mer limpide.  Les individus s’y déplacent au 
moyen  de  la  télétransportation ;  invention  découverte  par  les  étudiants  de  l’Université  de 
Miragax.  L’emplacement  idyllique  de  cette  métropole,  offre  à  sa  population  tout  ce  qui  est 
nécessaire pour subvenir à ses besoins. Grâce à l’excellence de son agriculture, ses produits de 
très haute qualité sont exportés dans toute la région. Le peuple de Chimeris est végétarien. Les 
marchés  sont  remplis  de  denrées  chamarrées.  On  y  trouve  aussi  quelques  grandes  surfaces 
commerciales, qui vendent exclusivement des produits importés. 

Autre fait marquant : il n’y aucun lieu de culte à Chimeris. Chacun gère sa croyance, en privé, 
sans prosélytisme. Un seul dogme y est célébré, celui de la tolérance et du contentement.

Cependant,  cette  enclave  paradisiaque  exige  de  ses  habitants  une  présence  perpétuelle. 
Épisodiquement, dans un fracas gigantesque, telle une brèche dans le temps, Chimeris se détache 
lentement de la côte qui l’abrite. Elle largue ses amarres terrestres et doucement dérive au large, 
devenant une ville flottante, un paquebot insulaire en partance pour un voyage, dont seule la ligne 
de l’horizon déterminera la prochaine destination.
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